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LA CROIX-ROUGE SUISSE

pour autant qu'il y aura do la place et

que les candidates souscriront aux
conditions qui leur seront oommuniquees.

Comnie im examen medical sera pres-

quc toujours noeessaire, le soussignd pric

lcs gardes quo cetto question interesse.
de no pas lui demander des renseigne-
ments par ecrit, mais dc lui demander un
rcndez-vous.

L)' ('. he Makval.

«33^--

Nouvelles de l'activite des soeietes

Alliance suisse des samaritains. Rapport
sur I'exercice 1918. — En parcourant le tres

interessant rapport annuel de l'Alliance des

samaritains suisses, nous sommes heurcux dc

constator que cctte utile association a enröle un
certain nombre de nouvelles sections. Celles-ci

sont aujourd'hui au nombre de 338, dont 41

dans la Suisse romande ou italienne.
Lcs comptes, grace ä une stricte economie,

uccusent un petit benefice; nous trouvons 19,527
1'rancs aux reccttes et 19,141 fr. aux depenses.
I.a fortune de l'Alliance ctait au 31 decembre

917 do 22,000 fr. environ. Le nombre des

cours do samaritains donnes en 1917 s'elevc

ft 102, dont 10 dans la Suisse romande, celui
de cours de soins aux malades a 42 (1!).

Au sujet du travail dans les sections, le rapport

s'exprime comme suit:

L'individu, la famille, l'Etat, se ressentent do

plus en pins dos effets terribles de la guerre
actuelle. II a ete reconnu que seuls les grandes

associations, les communes, les Etats pouvaient
arrivcr, en groupant tous les dons, ä soulager
lo plus rationnellement les miseres. Par contre,
les samaritains ne doivent pas croire leur
travail diminue par l'intervention de cos groupe-
ments, au contraire, ils doivent se vouer plus
que jamais au bien de notre peuple. Ceci a ete

compris par bien des sections dejä, qui loin
de se decourager, se sont raises avec plus d'ar-
deur ä la besogne. Elles ont donne plus d'ex-
tension ä leur programme et se sont rangees
au cote d'autres institutions qui ont pour but
le relevcment de la sante publique.

Bien des sections se sont fait un devoir, en
dehors de l'instruction du samaritain propre-
mont dite, qui consiste ä intervenir en cas d'ac-

cidents pour donner les premiers soins, de faire
de la politique d'hygienc, cliacune selon ses

i moyens et ses ressources. II est interessant de
' lire les chiffres divers des rapports ot Ton sent

un souffle de printemps dans certains passages
oil l'ame suisse se montre bien telle qu'elle est.

Dans tous les rapports le besoin dc se de-

vouer au prochain transparait. Durant le dernier

exercice, 90 sections eurent la temeritc
de fonder des postes de samaritains pour en

faire profiter dans une plus large mesure et de
1

facon plus rationnelle toutes les classes de la
| population. Les dispensaires s'organisent do

j mieux en mieux et mettent leur materiel ä la
; disposition de la population dans une plus

grande proportion. La oh ces installations ont

pu etre faites, il n'y eut que des eloges, sans

compter qu'une bonne partie des ustensiles qui
ne pourraient actuellement etre obtenus qu'au

' prix de gros sacrifices, sont prctes gratuitement
J aux malades. Environ 80 sections ont pu,

durant I'exercice ecoule, creer des etablissements
de ce genre, auxquels viendront s'adjoindre
encore les moyens de transport. La section de

Baisthal a pris l'initiative de faire l'acquisition
d'une automobile-ambulance et les sections des

environs se sont groupees afin de reunir les

fonds necessaires ii cet achat.

Les institutions pour la distribution de lingo
aux malades sont liees aux dispensaires. 33
sections se sont vouees ä ce travail.

Un programme de soins gratuits donnes aux
malades a ete adopte par 50 sections. Nous
recommandons aux sections qui disposent des

forces süffisantes, c'est-ä-dire qui ont le
personnel possedant le tact et la discretion, ainsi

que les connaissances necessaires, de mettre ces



LA CROIX-ROUGE SUISSE

forces a In disposition des malades, eo, qui |

n'occasionne pas de frais aux sections, puis- j

qu'il s'agit d'un personnel volontaire.

I .'experience a prouve que ces soins \olon- :

taires sont tres apprecies et les sections qui
peuvent se vouer ii ce beau travail accom-

j)lissent un vrai dec oil" social.

Si la lutte contre les epidemics est toujours
]>lus du ressort dune organisation speciale,

nous constatons avec plaisir que les sections

do samaritains appuient de tons leurs efforts '

ccs organisations. Lc devcloppement de la cause

samaritaine est grand dans les campagnes oil

nos samaritains s'occupent lieaucoup do l'liy-
giene publique. C'est pour cctte raison que le

nombrc des sections qui s'interessent a la luile
centre la tuberculose augmente constamment.

Elles se liguent contre ce tleau terrible qui
atteint surtout la classe oneriere. Plusicurs (lis- 1

pensaires antitubcrculeux se sont crees pour
travailler en commun avec les dispensaires

d'objels pour malades. Nos sections s'occupent [

aussi de la drainfeclion des habitations et. or- i

ganiscnt des conferences. Nous devons signaler
tout specialement le zelc qu'apporta la section j

d'Oberbipp, qui sc cbargea de la desinfection •

complete lors do l'epidemic qui regna dans

cctte localite. U en est de memo de la section

d'Allscbwyl qui erea une station forestiere de |

convalescence. On retrouve egalement bon nombrc

de samaritaines et samaritains dans les

Comites do ligues antituberculeuses et de lutte
anticancereuse. D'autres s'occupent de stations

de convalescence. I'lusieurs sections dos en\i-
rons de Berne, appuyees par la section de la

villc föderale, organiserent des conferences pour
la lutte contre le cancer.

La propagande pour la Uroix-Rougc doit
etre naturelle pour cliaque samaritain. Son

activite est multiple pour amener de nombreux
abonnes a notre organe officiel La Croix-llouge.
pour l'cncaissement des cotisations annuelles

et les collectes. La meilleure propagande pour
la Croix-Rouge est celle de rccruter le plus
d'adherents possible a cetto utile organisation.

Les sections dc samaritains de Schönemvcrd,
Däniben. Gretzenbacb, Ölten. Ilägendorf, Gau

et Obcrbuchsiten creerent une colonne de la

Croix-Rouge.

4() sections se sont occupees cornnic les

annees precedentes de la reute des timbres
' Pro lnventule». Nous souhaitons que leur
travail fut couronne de succes.

Les collectes de dons en nature pour nos

soldats aux frontieres, pour les Suisses necessi-

teux ii l'etranger, etc., tiennent egalement une

grande place ä cüte d'autres collectes; le detail

en sera public dans le rapport special qui

parattra apres la mobilisation. D'autres collectes
furent encore organisees: Laupen recolta des

fonds en favour d'un asile pour malades;
Altdorf et Erstfeld en faveur des sinistres victimes
des avalanches: Rüegsauschachcn pour des in-
cendies ; Boswil rassembla des restes d'etoffes

et \icu.x habits pour la fabrication de 70 paires

depantou/lespour necessiteux:Teufen et Walzen-
liausen recolter.ent de vieux habits et fonderent

une maison de vieux ct les samaritains des

sections de Oensingen. Soleure, Balstbal, Selzacb

et Matzendorf organiserent une collccte le jour
du Jefmc federal.

Quelques sections eurent ä s'occuper de

sinistres speciaux, ce sont celles dc Wyningen
lors d'un incendie; do Seewcn (Scbwyz) dans

des ras dc bra lures par esprit-de-vin; Erstfcld
'lors des avalanches qui eurent lieu dans le

canton d'Uri; Rondez prit une part active lors
de Vaccident de chemin de [er de Roches:

Fluntern-Ilottingen lors des erneutes d'Ausser-
silil organise rapidement un service sanitaire
oil les secours donnes furent roconnus do grande

utilite. Uc sont dans des moments penibles comme

ceux precites que les samaritains, comme les

comites des sections, sont mis ä l'cpreuvc.
74 sections eurent ä organiser des posies de

samaritains l'occasion de fetes populaires
(gymnastique, lutte, football, courses de cbcvaux,

skis). Par suite de l'hiver rigoureux plusieurs
fetes sjiortives furent organisees et bon nombrc

de samaritains durent intervenir.
Un autre chapitre doit egalement figurer dans

notre rapport; nous \ oulons parier de la
protection de Tenfance. La section de Murgenthal
fabriqua des pantoufles pour enfants pauvres.
Allsehwil organisa une colonic do vaeances,

comme elle le fait cliaque annee, Scliwarzen-

bourg fit une ventc de fleurs en favour d'une

colonic de \acances et crea une Creche, Ron-
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dez foiida line station de bains de soleil et

cure d'air, Aarau possede dejii clepuis plusicnrs
annees un home pour enfants qui obtient beau-

coup de succes, Fluntern-IIottingon fit de noiii-
brcux dons ä l'hopital des enfants, Balgach se

reunit regulierement pour la confection d'babits

neuts, de transformation d'habits usages, pour
enfants necessitous, Bcrne-Marzili-Dalmazi se

voue au maintien et au developpcment de lAIsiYe

des aveugles de Ivöniz, et Rheinfelden soutient
la Creche. Nous remarquons avec plaisir que
nos samaritains s'occupcnt depuis longtemps
et avec une grande activitc de la question
infantile oil un devcloppenient ]dus grande
encore doit etro obtenu. L'avenir qui est encore
bien sombre nous apportera encore beaucoup
de travail dans ce domaine.

D'apres les rapports remits il t'ut cffectue

24,556 interventions et 1,129 transports.
L'inventaire du materiel des sections accuse

11,775 brancards et 82 brancards sur roues.

Societe militaire sanitaire Suisse. Comite

central. — Composition pour 1918 1919.

I'resident: Honaucr Joseph, sergent sanitaire,

Lucerne. Vice-president: Furrer W., sergent

sanitaire, Lucerne. Secretaire: Wyss Jean, land-

sturm sanitaire, Lucerne. Trcsorier: Sclilec Otto,

sergent-major sanitaire,Lucerne. Archive: Marty
Al., sergent sanitaire, Lucerne.

Toutes les correspondancos sont ä adresser

a M. le president Jos. Honauer, sergent, ä

Lucerne, Mythenstrasse 6.

Alliance suisse des gardes-malades, section
de Neuchätel. Candidates des le ld jnin WIS.
M11<? Feignoux Jenny, 1889, g.-m., Burtigny,

» Feignoux Sophie, 1885, » >

» Riis Anna. 1894, g.-m., Bale.
-> Amez Droz, Lucy, 1890, g.-r. Boudevilliers,
» Piaget Suzanne, 1892, g.-m., Les Bayards.

Journee cantonale neuchäteloise, le 7 juillet
1918, ä la Chaux-de-Fonds. — Bon gre, mal

gre, et il force d'insistance, La Chaux-de-Fonds

a conscnti ;i assumer la lourde tftche d'organi-
ser la Journee cantonale de 1918. Ce n'ost pas
chose aisec, en ces temps difficiles! Mais, di-

sons immediatcment quo la section de la Chaux-

de-Fonds il pris sa tiiche ii cieur et qu'elle s'est

tirec tout ii son honneur de cette grosse res-

ponsabilite.
La Chaux-de-Fonds n'est pas un point central,

aussi, fallait-il de la part dc plusieurs
sections, un bien grand effort, pour s'y rondre!
Ceux de la Beroehe, par example, et eeux de

Saint-lllaise, ont dü se lever matin, et t'aire un
bout de cbemin a pied, pour atteindre le train
lour permettant de se trouver en gare de La
Chaux-de-Fonds ä 7 lieures.

Mais, on so derange bien volontiere, quam!
e'est pour se rendre chez nos amis chaux-de-

fonniers, dont la cordialite et l'hospitalite sont

proverbialcs i A part trois sections qui n'ont

envoye aueun des leurs, ii cause des frais et
des communications difficiles, toutes les

associations du canton sont representees, par un
cffectif total de 300 participants.

A 7 lieures, suivant le programme, le

cortege se forme devant le monument Numa-Droz,

que plusieurs admirent pour la premiere fois.

Nous nous mettons en marche, aux sons de

l'oxcellentc musiquo des cadets qui nous fait
riionneur ct le trcs grand plaisir de nous cs-

corter jusqu'au Stand, oil du catc cliaud (il \
a meme du sucre) offert gracicusement par la

section de La Cliaux-de-Fonds, reconforte ceux

qui ont dejeüne au petit jour.
A 8 lieures, dans le decor merveilleux qu'est

le Bois du Petit Chateau, a\cc un ciel magni-
tiquement bleu audessus de nos tetes et un
soleil radieux que, par moment, on desirerait un
neu plus cliaud, nous avons notre culte en

plein air.

Quand, au milieu de cette belle nature, re-

sonne la melodic de notre liymne national, nous
nous sentons pris d'une profonde emotion; on

sent, d'une maniere toute speciale, \ihrer la

fibre patriotique! II faut de ces moments-la,

pour se rendre compte combien notre petite
patrie est belle, combien nous l'aimons et comnie

nous desirous ardemment qu'elle soit epargnee,
eomme eile l'a ete jusqu,'ici!

M. le pastcur Moll lit la Parabole du « Bon

Samaritain» puis, dans une allocution courte,
mais vibrante, fait comprendrc que des journees
comme colle-ci n'ont dc valour et d'utilite que
si elles nous apprenncnt la cliarite et la com-
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passion Sachons nous pcnchev avec amour sur
les blessures que nous aurons ii panser!

Les sections torment le carre et M. le Dr
Descoeudres dc la Chaux-de-Fonds, donne la

supposition: Pendant un culte en plein air, ä

Pouillercl, un glissement de terrain se produit;
le public, masse ii proximite d'une carrierc, est

precipite pele-melc, avec les blocs de piorre;
il y a une trentaine dc blesses. Par suite de

la grippe espagnole, les liopitaux sont remplis,
mais des locaux de l'Ecole de commerce sont
mis a la disposition dos samaritains, pour y
faire evacuer les blesses; on peut aussi utiliser
la tente des samaritains de la Chaux-de-Fonds.

La supposition etant etablie, M. Roemer,
president de la section organisatrice repartit les

differents groupes: attelles, brancards improvises,

tente, requisition, höpital, blesses, panse-

ments, voiturette, brancardiers.
Les differents groupes se rendent ä leur lieu

de travail respectif, puis l'activite commence.

Les attelles, les brancards se confectionnent;
les pansements se font; on transport« les

blesses ii l'ombre, on tächc de les soulager
le plus possible, pendant que la tente se dresse

et que l'höpital s'organise, avec des lits prets
ä recevoir les malades. Ensuite, & 101,-

A heures,

commence le transfert des blesses, de la place
de l'accident a l'höpital. Les brancardiers ont
la tiiche dure; le chemin est long et rocailleux

par place, les relais peu nombreux, mais cha-

cun y met de la bonne volonte; plusicurs meme

se depensent tant qu'on croirait vraiment qu'ils
soulagont les victimes d'une catastrophe reelle.

Apres la visite de l'höpital, M. le D1' Mon-

nier, delegue de la Croix-Rouge, fait la critique
de l'exercice. Tout en disant sa sstisfaction

d'avoir assiste ä ce travail, il fait quelques re-

marques : Plus de cohesion serait ii desircr; les

transports devraient etre faits avec moins de

secousses; le traitement des hemorrhagics plus

rapide, pour eviter une abondante perte de sang

et, ii l'höpital, oil une seule salle est amena-

gce, la separation des sexes aurait dü etre pre-

vue. II y a toujours quelque chose ä appreii-
dre et nous espcrons que des excrcices do ce

genre nc peuvent que donner plus d'assurance

et dc savoir-faire, aux samaritains animes de

bonne volonte.

Comme on se rejouit du diner! La matinee

a etc longue! « On est affame! » e'est ce qu'on
entend dire de tous cötes. Les circonstanccs

n'ont pas permis d'organiser un diner, comme
ce fut le cas les autres annees; cliacun a done

apporte ses vivres. Pourtant une excellente

soupe est servie, qui apaise la premiere faim.
M. Adrien Bolle est nomme major de table.

Comme il s'est depense au travail, il fait de

meme pour animer le repas de ses bons mots

qui ont le don do derider meme les plus serieux.

Plusicurs discours sont prononces. M. Roemer

souhaite la bienvenue aux convives. II rappelle
brievement l'origine de nos journöc cantonales;
la premiere rencontre entre ceux du haut et

ceux du has cut lieu en 1913, au Val-de-Ruz.
Des lors, nos groupements se sont developpes;
le canton a actuellement 14 sections, comptant
500 samaritains.

M. le D1' Humbert, de Neuchiitel, represen-
tant du Conseil d'Etat et M. Marcliand,
president cantonal, se font entendre successivement;

puis des productions de tous genres: chants,

musique, monologues, saynete, etc. se succedent

jusqu'ii 21/., heures, moment öü la parti offi-

cielle est close.

C'est de tout coeur que nous adressons un

chaleureux merci ii la section de la Chaux-de-

Fonds qui a si bien fait les choses, depensant
| son temps et sa peine sans compter, pour

organiser cette journee qui laisse au coeur des

participants une impression bienfaisantc.

Los chaux-de-fonniers se sont montres de

«bons samaritains», puisqu'ils ont mis en

pratique les principes de la parabole, en nous re-
cevant comme eux-memes auraient desire etre

rc<;us. B. S.

/Bulletin des Samaritains neuclialelois).
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